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2016, encore une année marquée par la violence 

aveugle. Pour nous, Belges, certainement une 

« annus horribilis », tant les lâches attentats du 

22 mars nous auront toutes et tous blessés. 

Si de « martiaux appels à la fermeté » se mêlent  

aujourd’hui à des discours simplistes et autres 

amalgames stigmatisants, pour une organisation 

comme Entraide et Fraternité - qui, depuis plus 

de 50 ans, se bat aux côtés des populations des 

pays du sud « pour que la Terre tourne plus 

juste » -, une chose est cependant évidente : les 
haines sont toujours filles de l’injustice. Elles 

n’en sont pas moins insupportables, certes, mais 

c’est d’abord le monde injuste dans lequel nous 
vivons qui est lui-même insupportable. 

Et c’est précisément des quatre coins de ce monde 
en crise(s) que nos amis et partenaires nous ont 

fait parvenir leurs nombreux messages de soutien 
et de sympathie. Comment ne pas être ému aux 

larmes lorsque des prières de réconfort et de paix 

nous arrivent du Kivu (Congo) ou de Mindanao 

(Philippines), des régions où 

les populations n’en finissent 

plus d’être martyrisées dans 

l’indifférence générale ? Et 

comment ne pas se sentir tout 

petit lorsque les personnes qui 

nous écrivent sont celles-là 

mêmes qui vivent chaque jour 

sous la menace quotidienne de 

la violence, y compris celle de 

l’État ? 

Le terrorisme est une hydre monstrueuse, mais 

le combattre efficacement implique de le 
remettre à sa place : en 2016, 38 000 décès 

étaient imputables au terrorisme dans le monde 

(en très grande majorité dans les pays du sud). 

Un chiffre incontestablement en hausse, mais 

presque ins ignifiant  au regard des 

3 100 000 enfants décédés durant la même 

période des suites de la malnutrition. 

Bien sûr, toute mort violente est une mort de 

trop. Mais sans excuser ni même minimiser quoi 

que ce soit, nous voulons aujourd’hui affirmer 

avec force que la conviction qui nous anime reste 

inébranlable : le combat contre l’injustice est 
notre seul horizon, le recul des pauvretés et des 
exclusions est notre seul curseur. Et cette lutte 

qui nous fait côtoyer tant d’artisanes et d’artisans 

de paix nous a définitivement convaincus : même 
dans les conditions particulièrement difficiles 
de l’exclusion et de la misère, les esprits restent 
solides, les cœurs ouverts, les qualités 

humaines intactes. C’est 

cette réalité de « terrain » 

qui nous fait garder l’espoir 

et c’est sur elle que nous 
devons tous nous appuyer 
pour faire front contre la 

minorité qui mêle dans sa 

part la plus obscure l’igno-

rance, la bêtise et la peur, et 

en fait un si sinistre usage.

Le mot du président et du secrétaire général 

Michel Molitor
Président

Angelo Simonazzi
Secrétaire général



3RAPPORT ANNUEL 2016

2016 a été marquée par  la fin de notre 
programme d’appui à l’agriculture paysanne 
dans huit pays, soutenu par la Coopération 

belge au Développement (DGD),  intitulé 

Promouvoir la transition des systèmes agri-

coles et alimentaires vers la souveraineté 

alimentaire. 

Durant trois années, ce programme a valorisé la 

capacité de résistance et de résilience de la petite 

paysannerie. Face au défi climatique ou à celui 

des marchés globalisés, notre association a été 

aux côtés des petits paysans des pays du sud 

pour s’organiser, se former et interpeller les 
pouvoirs publics afin de faire respecter leur droit 

à nourrir dignement leurs familles. 

Parallèlement, notre association a continué de 

financer sur fonds propres un programme de 
soutien à des projets engagés en faveur des 
droits des enfants. 

Dès 2017 et jusqu’en 2021, notre association 

mettra ses forces dans la réalisation d’un 
nouveau programme intitulé Pour que la Terre 

tourne plus juste : souveraineté alimentaire pour 

tous.

En 2016, 25 partenaires en Afrique, 33 en Amérique latine &  
Haïti, 19 en Asie et 4 partenaires internationaux ont été appuyés 
par Entraide et Fraternité, dans 18 pays.

RÉPARTITION GÉOGRAPHIQUE 

 AFRIQUE 761.053,68 €

 AMÉRIQUE LATINE & HAÏTI  1.300.709,06 €

 ASIE 409.654,42 €

 INTERNATIONAUX  99.188,59 €

TOTAL 2.570.605,76 €

Ces données englobent les transferts aux partenaires et les coûts 

opérationnels d’Entraide et Fraternité liés à la mise en œuvre du 

volet sud du programme.

Afrique
30 %

Asie
16 %

Amérique latine  
& Haïti
50 %

Internationaux  
4 %

Programmes internationaux



URUGUAY

BRÉSIL

RD CONGO

TOGO

BURKINA FASO

PÉROU

NICARAGUA

MEXIQUE

GUATEMALA

HAÏTI

AMÉRIQUE 
LATINE  
& HAÏTI

---

7 PAYS
33 PARTENAIRES

En 2016, Entraide et Fraternité  
a soutenu 81 partenaires dans 18 pays

PROGRAMME  

DROITS DES ENFANTS
PROGRAMME  

DROIT À L’ALIMENTATION

Entraide et Fraternité défend le droit des peuples à 

choisir indépendamment des injonctions des marchés 

internationaux la manière dont ils organisent leur 

agriculture et leur alimentation. Cela passe par la 

promotion des techniques et de la philosophie de 

l’agroécologie et par la transition des systèmes agricoles 

et alimentaires vers la souveraineté alimentaire.

Entraide et Fraternité soutient dans de nombreux pays 

des projets qui permettent aux enfants de s’exprimer 

et de dire leurs besoins. Ce sont des initiatives qui 

leur offrent des possibilités d’une vie plus heureuse, 

notamment en les formant comme acteurs citoyens 

tout en préservant leurs vies d’enfant. 
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MADAGASCAR

BURUNDI

RWANDA

AFRIQUE DU SUD

ZIMBABWE

PAKISTAN

INDE

 PHILIPPINES

AFRIQUE
---

8 PAYS
25 PARTENAIRES

ERNATIONAUXATIONAATIONAUXUXERNAERNAEEINTEINTEIIII
-----

4 PARTENAIRES4 4 RESRESRESRESEE4 PARTENAIR4 PARTENAIR

ASIE
---

3 PAYS
19 PARTENAIRES

INITIATIVES SOLIDAIRES CITOYENNES

Dans beaucoup de pays, les droits humains sont 

bafoués par des gouvernements répressifs, par les 

pratiques de certaines grandes entreprises ou par 

des conflits armés. Entraide et Fraternité encourage 

les organisations de la société civile à faire entendre 

la voix des plus faibles et à faire valoir leurs droits, 

notamment celui de participer aux débats.

Ces initiatives sont soutenues par des groupes/

collectifs de solidarité associés à Entraide et Fraternité 

par une convention, laquelle précise les engagements 

respectifs. Ces initiatives correspondent à nos valeurs 

et priorités surtout dans la dimension de participation 

citoyenne et de réalisation des droits humains.

PROGRAMME  

DROITS CIVILS ET POLITIQUES

5RAPPORT ANNUEL 2016



6

R
A

P
P

O
R

T
 

A
N

N
U

EL

AFRIQUE 

Au Burundi, l’année 2016 n’a hélas pas vu de 

changements significatifs dans le contexte poli-
tique tendu que connaît le pays. Le président 

Nkurunziza est toujours contesté et s’en prend 

aux opposants et à la société civile. Arrestations 

et attaques contre des journalistes et des acti-

vistes ont été monnaie courante. Ce climat a 

également eu des répercussions négatives sur le 

plan économique avec une hausse des prix des 
intrants agricoles, ce qui a affecté négativement 

les populations. 

À Madagascar, le contexte global en 2016 a été 

marqué par un appareil politique défaillant, 

rongé par la corruption et les violations des 
droits humains, une pauvreté grandissante, un 
écart entre les riches et les pauvres qui se 

creuse de plus en plus et une insécurité généra-
lisée. La grande île se rapproche progressive-

ment du continent et ce, sur tous les plans : poli-

tique, économique, social et sécuritaire. 

€ 25 partenaires dans 8 pays pour un montant de 663.396,94 €

Malgré le contexte difficile, Entraide et Fraternité a maintenu 
son appui à ses partenaires burundais : l’Organisation d’Appui à 

l’Autopromotion (OAP), CEPRODILIC-ADEPE, AVIDEC et le Centre 

agropastoral de Mutwenzi. 

Vu la situation tendue et la restriction de l’espace d’expression, 

les partenaires ont pris l’option de concentrer les moyens sur 
les aspects techniques de leur travail : formations, intrants, 

accompagnement dans la gestion des récoltes (stockage, 

transformation) et dans la commercialisation. Les activités 
liées à la mobilisation de la population ont donc été suspen-
dues en 2016. 

Les formations organisées avaient pour objectif la 

conscientisation des agri-éleveurs à la problématique de 
l’environnement et l’impact de la perturbation de celui-ci 

sur les conditions de vie des humains et des autres êtres 

vivants. 

D’autres formations ont initié des agri-éleveurs à la 

production biologique et à l’utilisation raisonnée des 

produits chimiques.

Dans le cadre de la chaîne de solidarité, des semences 

améliorées, des animaux d’élevage, des équipements 

et des fonds d’investissement ont été mis à disposi-

tions des groupements de producteurs.

1   Burundi

Des formations pour s’initier à  

des techniques plus productives et  

plus respectueuses de l’environnement.  



2   Madagascar

Entraide et Fraternité a soutenu les actions de 

ses partenaires dans les régions d’Analanjirofo 

(sur la côte Est) et de Vakinankaratra (sur les 

hautes terres). En 2016, l’accent a été mis sur le 

renforcement des capacités des paysans à 

devenir autonomes dans la gestion de leurs 

exploitations familiales, à faire face aux aléas 

climatiques et à défendre leurs droits. 

Au moyen de nombreuses formations, les parte-

naires malgaches ont valorisé l’agroécologie 
auprès des paysans, en tant que solution pour 

protéger leur patrimoine terre et faire face aux 
changements climatiques qui frappent dure-

ment la grande île.

Afin de favoriser l’adoption de techniques 

durables, Entraide et Fraternité a soutenu la 

mise en place de 287 sites de démonstration et 
de champs-écoles pour la vulgarisation des 

techniques agroécologiques basées sur les 

savoirs paysans : production de géraniums, 

élevage de poulets de race locale, cultures 

maraîchères, porciculture, rizipisciculture…

Environ 5000 ménages bénéficiaires ont été 

impliqués dans la pratique agroécologique et 

près de 130 000 arbres ont été plantés pour 

protéger leurs parcelles.  

5 nouveaux micro-barrages ont porté à 17 le 

nombre total d’infrastructures réalisées grâce à 

l’appui d’Entraide et Fraternité, ce qui permet 

d’irriguer environ 1300 ha de rizières pour 

2017 ménages bénéficiaires. 

Des centres d’approvisionnement en intrants 

ont été soutenus et six points d’eau ont été 

construits dans les villages afin de favoriser l’in-

tensification de la culture maraîchère, source 

considérable de revenus.

Face à l’insécurité grandissante, les paysans de 

la région d’Analanjirofo se sont mobilisés et 
organisés en élaborant des règlements inté-

rieurs dans chaque village, détaillant le code de 

conduite à respecter et les sanctions pour chaque 

infraction commise.

Enfin, la participation des partenaires malgaches 

à la Campagne du Carême de Partage a renforcé 

le développement d’une vision commune sur la 
thématique de l’agroécologie. Enrichis des 

expériences paysannes visitées en Belgique, les 

partenaires se sont donné rendez-vous en 

octobre pour un atelier de capitalisation et de 

partage des pratiques culturales.
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Un appui à la collecte, la transforma-
tion, l’écoulement et le transport des 
productions a également été proposé. 

Des foires agricoles ont été organi-

sées, ainsi que des activités de protec-
tion des sols. 

Des autorités communales et la popula-

tion ont été sensibilisées pour le reboi-
sement de terrains domaniaux dénudés. 

Suite aux séances de conscientisation et 

aux formations, les agri-éleveurs béné-

ficiaires du programme ont compris que 

la restauration et la conservation de la 

fertilité des sols par des apports saison-

niers de fumure organique et la mise en 

place des dispositifs de protection 

contre l’érosion sont des conditions 
incontournables à l’accroissement 
durable de la production. De plus, ils 

ont appris à mieux calculer leurs rende-

ments et à gérer rationnellement leurs 

récoltes. Ces acquis ont contribué à 
relever leur niveau de revenu.  

Améliorer l’agriculture, de la production à la  
commercialisation, en passant par la transformation.  

De nouveaux micro-barrages pour irriguer les rizières.
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1   Haïti

En début d’année, du 9 au 11 mars, s’est tenue 

pour la première fois à Jacmel, dans le sud du 

pays, une « assemblée des acteurs » regroupant 

des délégués de plus de 20 organisations 

paysannes de base venues de tout le pays et les 

quatre organisations nationales partenaires 

impliquées dans le programme d’Entraide et 

Fraternité. Ce fut un temps intense d’échanges 

d’expériences, avec notamment un partage sur 
les pratiques d’économie sociale et des visites 

de terrain à Marigot. Ces dernières ont souligné 

le succès d’initiatives comme une boulangerie 

associative, une banque communautaire ou 

encore la pratique du Pasé Kado, laquelle consiste 

à faire profiter à plusieurs familles d’une même 

tête de bétail. 

Malheureusement, les écueils climatiques ne 

manquent pas dans le pays, et 2016 en a encore 

été le témoin : après une période de sécheresse, 

l’ouragan Matthew a dévasté Haïti en octobre. 

Entraide et Fraternité a lancé un appel à l’aide 
d’urgence qui a permis de soutenir le travail de 

reconstruction des principaux partenaires : four-

niture de semences, renouvellement du bétail, 

aide à la reconstruction des maisons. Entraide et 

Fraternité est aussi venue en aide à deux autres 
groupes avec qui elle est liée : un projet de centre 

culturel mis en place à Jérémie par l’évêché, qui 

a mis toute son énergie dans le soutien aux 

victimes de l’ouragan ; et un groupe local à Ti 
Despa, soutenu par la Communauté catholique 
haïtienne de Bruxelles. Cette dernière avait 

collaboré activement avec Entraide et Fraternité 

lors de la Campagne du Carême de Partage 2014 

consacrée à Haïti. 

Lors d’une mission d’évaluation fin novembre, 

notamment dans les zones touchées par le 

cyclone, un point a été mis en avant par les 

paysans : alors qu’ils ont presque tout perdu, ce 

qui leur reste, ce sont les acquis des forma-
tions suivies et la capacité de se mettre 
ensemble. Et c’est sur cette base qu’on peut 

espérer reconstruire… 

AMÉRIQUE LATINE & HAÏTI

2016 a été une année politiquement mouvemen-
tée sur le continent latino-américain : élections 

en Haïti, troubles sociaux et politiques un peu 

partout (Venezuela, Equateur…) mais surtout une 

crise politique majeure au Brésil. Dans ce pays, 

l’éviction de la présidente Dilma Roussef (PT - 

Parti des travailleurs) et son rem-

placement par le conservateur 

Michel Temer font craindre un 

« grand retour en arrière » : pro-

grammes sociaux supprimés, in-

vestissements publics gelés, criminalisation des 

mouvements sociaux sont les indices du retour 

aux affaires d’une droite dure représentant les 

intérêts de l’agrobusiness et des grands proprié-

taires. Faut-il déjà appréhender la fin du « grand 
virage à gauche » latino-américain ?    

€ 33 partenaires dans 7 pays  

pour un montant de 1.136.959,74 €

Préparation d’engrais organique :  
la potion magique de l’agroécologie. 

C’est ensemble qu’on a le  
pouvoir de changer les choses. 
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2   Nicaragua

En 2016, dans la région de Jinotega 

(nord du pays), les activités de forma-
tion promues par nos partenaires ont 

permis d’augmenter les connaissances 

techniques des paysans. Ceci a aidé des 

familles avec de sérieux problèmes 

d’insécurité alimentaire à augmenter 
leur production et à disposer de tech-
nologies agricoles appropriées. 

La réduction de la dépendance aux 

produits phytosanitaires et aux 

semences hybrides a également créé 

une base pour le développement d’une 
agriculture durable et résiliente aux 
changements climatiques. 

L’utilisation de techniques de récupéra-
tion des eaux usées dans les parcelles a 

permis de réaliser deux récoltes par an et 

de renforcer la diversification des planta-
tions. En outre,  les familles disposent 

maintenant de plus de semences grâce au 

fonctionnement de trois banques de 
semences communautaires. 

Durant l’année, les dirigeants locaux ont 

participé activement à des réseaux 
comme les réseaux nationaux de 

production biologique ou des réseaux de 

femmes. Ceci a contribué à rompre 
l’isolement auquel étaient soumis ces 

paysans dans le passé, du fait des 

distances géographiques et de l’absence 

de services publics. Les dirigeants 

communautaires sont également 

parvenus à porter au niveau politique le 

problème récurrent de la sécheresse 

dans le département de Jinotega. Ceci a 

eu pour conséquence que la zone a été 

intégrée dans les plans de développe-
ment rural du gouvernement. 

Enfin, le programme a favorisé l’émer-
gence de leaders chez les jeunes et les 
femmes, lesquelles ont amélioré leurs 

revenus grâce à de micro-entreprises 

dans le domaine du recyclage, de la 

vente de bonbons ou du conditionne-

ment de plantes médicinales.

3   Brésil

Dans l’État de Goiás, dans le centre du Brésil, Entraide et 

Fraternité travaille en collaboration avec cinq partenaires 

pour une valorisation de l’agriculture paysanne durable. 

En 2016, les activités du programme ont visé 695 familles 
d’agriculteurs réparties dans 20 organisations de base 
avec pour objectif d’améliorer leur sécurité alimentaire, 
d’inciter la transition vers un modèle agroécologique et 

de renforcer la souveraineté alimentaire.

Plusieurs actions ont été menées dans la région : amélio-

ration de l’environnement par l’adoption et la diffusion 
de pratiques agroécologiques tant au niveau de la 

production que de la vente en circuits courts ; renforce-
ment de la place occupée par les organisations/mouve-
ments partenaires au sein de la société civile locale et 

nationale ; renforcement de la participation des femmes 

dans les mouvements de base et les organisations, y 

compris au niveau décisionnel ; et enfin, amélioration 

pour ces dernières de l’accès aux crédits, aux différents 
projets de commercialisation et aux marchés.

À l’initiative de la Pastorale de la jeunesse du diocèse  de 

Goiás, et avec le soutien de plusieurs de nos organisations 

partenaires comme la CPT (Commission pastorale de la 

terre), TRIAS et Kiyo, ce sont plus de 300 jeunes qui se 

sont réunis entre le 9 et le 11 septembre dans la ville d’Ita-

guari pour le Forum de la jeunesse du Cerrado. 

Avec l’éclairage de la Bible, ils y ont discuté du thème 

« Jeunesse, vie et soin de la Terre dans le Cerrado ». Des 

débats et des ateliers sur des thèmes comme l’agroéco-

logie ont mobilisé les jeunes avant une marche, une célé-

bration et une grand fête culturelle. Durant cette journée, 

les jeunes ont symboliquement pris l’engagement de 
protéger leur patrimoine naturel et culturel.

Si les partenaires continuent à s’engager avec dyna-

misme pour le soutien à la petite agriculture paysanne, 

l’année 2016 aura toutefois laissé planer beaucoup d’in-
connues sur la poursuite de ces activités du fait des 

mesures prises par le nouveau gouvernement comme la 

suppression pure et simple du Ministère de la petite 
agriculture. 

Une jeunesse brésilienne engagée et tournée vers l’avenir.



ASIE

1   Inde

En Inde, nos partenaires CSEI et Thread se sont 

principalement impliqués dans la lutte pour les 
droits civils et politiques des communautés 
dalits et adivasis dans les régions du Nord-Est 

de l’Inde (Odisha et Bihar). 

L’État indien de l’Odisha est celui avec le nombre 

de groupes adivasis et dalits le plus important. 

Ces derniers font face à de nombreuses discri-
minations : expropriations des terres sans 

contrepartie ; programmes d’aide publique non 

alloués, voire détournés ; violences faites aux 

femmes ; refus d’intégrer certains enfants dans 

les écoles publiques ; absence de représentation 

politique équitable… 

Orosa, Jana Vikas et Thread, les partenaires 

d’Entraide et Fraternité dans la région veulent 

aider les communautés marginalisées à se faire 

respecter. En 2016, elles ont œuvré pour améliorer 

l’accès aux programmes de développement du 
gouvernement (électricité, routes, infrastructures 

sanitaires et scolaires, indemnités pour les 

femmes victimes d’abus, emplois publics, etc.). 

Concrètement, les organisations partenaires ont mis 

en œuvre des campagnes de plaidoyer ; des ateliers 
de renforcement de compétences des leaders 

locaux et des femmes ; un support administratif 
dans l’élaboration de dossiers de plaintes ; des 

séances d’échanges avec les personnes ayant subi 

des discriminations ; des conférences de presse ; 

des rencontres de lobbying auprès des autorités. 

Toutes ces actions ont permis aux populations 

marginalisées de voir mieux respectés leurs droits 
fonciers, économiques, sanitaires, éducatifs. 

Dans l’État du Bihar, la situation de pauvreté et 

de discrimination est globalement identique. 

Néanmoins, les actions soutenues ici par 

Entraide et Fraternité via son partenaire CSEI se 
focalisent principalement sur les jeunes. 

€

Même si l’Inde connaît une forte croissance, 

elle reste un pays pauvre où près de 25 % de la 

population vit en-dessous du seuil de pauvreté 

et où les inégalités battent des records. L’ac-

tuel premier ministre Modi y est de plus en 

plus critiqué pour son style de gouvernance 

autoritaire teinté de nationalisme hindou.

Aux Philippines, c’est le nouveau président 
Rodrigo Duterte qui inquiète la 

communauté internationale et les organisations de 
défense des droits de l’homme : sa politique 

« musclée » à l’égard des « criminels » aurait, en six 

mois de pouvoir, déjà fait plus de 7000 morts dans 

des exécutions extra-judiciaires. Elle serait, en fait, 

surtout une arme pour intimider ou éliminer des 
opposants politiques. 
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19 partenaires dans 3 pays pour un montant de 329.979,27 €

Lutter contre les discriminations, cela passe d’abord par l’éducation. 



2   Philippines

En 2016, les communautés rurales visées par le 

programme d’Entraide et Fraternité ont une 

nouvelle fois dû faire face à El Niño qui a affecté les 

récoltes, notamment par la faute de systèmes d’ir-

rigation non performants. Néanmoins, grâce aux 

techniques apprises, grâce aux partages d’expé-

riences dans la mise en œuvre des principes 
d’agroécologie ainsi que grâce à la réintégration  
de semences traditionnelles, elles ont pu  

limiter les impacts négatifs de ces  
sécheresses.

794 familles ont disposé d’un meilleur accès à la 
nourriture, en quantité, en qualité et en diver-
sité ; 907 ménages ont bénéficié d’un meilleur 
accès aux terres cultivables grâce aux 

campagnes de plaidoyer ; 132 organisations 
paysannes se sont renforcées grâce à diverses 

initiatives économiques et/ou de plaidoyer. 

Les ménages de pêcheurs ont, quant à eux, été 

fortement affectés par les inondations dues aux 

tempêtes ainsi que la pollution croissante des 

espaces marins. Cela a détruit une partie des 

zones riches en poissons et coraux. Ils ont pu 

limiter les dégâts grâce à la diversification des 
activités génératrices de revenus, notamment en 

ayant pu contracter de petits prêts leur permettant 

d’acheter des porcins et de la volaille et donc de 

moins dépendre des produits de la pêche. 

Au niveau du genre, diverses activités de sensibili-

sation avec les hommes, et même les garçons, ont 

été organisées pour répartir de manière plus juste 

les tâches et les prises de décision. Une approche 
gender for men a été mise en place. Elle consiste à 

ce que des hommes eux-mêmes sensibilisent 

d’autres hommes à l’égalité du genre.

PROGRAMMES INTERNATIONAUX 

En 2016, Entraide et Fraternité a soutenu des 

projets et des organisations présents sur 

plusieurs continents. Parmi eux, la FIMARC 

(Fédération internationale des mouvements 

d’adultes ruraux catholiques), le MIJARC 

(Mouvement international de la jeunesse agri-

cole et rurale) et la JOCI (Jeunesse ouvrière 

catholique internationale). 

Comme depuis plusieurs années déjà, 

Entraide et Fraternité a également alimenté 

un fonds d’aide pour ses partenaires des 

pays du sud, confrontés à des procédures 

juridiques lourdes résultant de la mise sous 

pression et de la criminalisation croissante 

des acteurs de la société civile dans de 

nombreux pays. 

4 partenaires pour un montant de 73.241,32 €€
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En effet, parmi les communautés rurales intou-

chables et tribales de l’État, on compte énormé-
ment d’enfants marginalisés et peu scolarisés. 

CSEI a mis en place des écoles des devoirs 

ainsi que des groupes de jeunes, afin de favo-

riser l’apprentissage de l’informatique, de 

l’anglais ; ou de réaliser des activités spor-

tives, ludiques et culturelles. 

En 2016, 22 centres éducatifs (Education 

ressource Centre) ont été mis en place dans 

10 districts (sur les 38 que compte l’État), un 

forum de 1500 étudiants issus des commu-

nautés marginalisées a été organisé, et un 

plaidoyer a été mené auprès des ensei-
gnants afin d’intégrer les enfants intou-

chables, dans les cours et à la cantine. Des 
outils et du matériel pédagogique ont été 

produits et une campagne de responsabili-
sation des jeunes a été menée, afin de leur 

faire connaître leurs droits et les impliquer au 

niveau de leur communauté.

Limiter les impacts des changements climatiques 
grâce à de nouvelles pratiques agricoles. 
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AFRIQUE

Entraide et Fraternité et ses partenaires remercient vivement les donateurs et les bailleurs de fonds 

privés et publics qui ont permis d’appuyer tant de projets à travers le monde, en 2016. Leur solidarité 

compte pour un monde plus juste.

PARTENAIRES FINANCÉS

NOM DU PARTENAIRE & DESCRIPTION DU PROJET  MONTANT 
AFRIQUE DU SUD
Abahlali - Durban : mouvement social des habitants des slums pour le droit à l'habitat  10.000,00 € 

Children's rights center - Durban : mouvement pour le droit des enfants  5.000,00 € 

Sinomlando - Pietermaritzburg : appui psycho-social aux enfants vulnérables  5.000,00 € 

Sous-total Afrique du Sud  20.000,00 € 

BURKINA FASO
Burkina Secours - Ouahigouya : appui au centre de santé, maternité et d’alphabétisation et construction d’une 
bibliothèque

 2.600,00 € 

Sous-total Burkina Faso  2.600,00 € 

BURUNDI
AVIDEC - Nyabihanga - Gitega : sécurité alimentaire durable des ménages agricoles  23.722,79 € 

CAM - Centre Agropastoral de Mutwenzi : formation agropastorale  15.000,00 € 

CEPRODILIC-ADEPE - Rutana : relance des activités agropastorales  20.000,00 € 

OAP - Bujumbura rural : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté 
alimentaire

 61.336,00 € 

Sous-total Burundi  120.058,79 € 

MADAGASCAR
Caritas - Antsirabe : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté 
alimentaire

 75.306,00 € 

Centre Saint-Benoît - Fénérive-Est : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la 
souveraineté alimentaire

 33.824,91 € 

Coalition paysanne de Madagascar - Tana : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires 
vers la souveraineté alimentaire

 32.307,94 € 

Sous-total Madagascar  141.438,85 € 

RÉPUBLIQUE DÉMOCRATIQUE DU CONGO
APEF - Bukavu : appui et accompagnement des coopératives filières des femmes du Sud Kivu  44.051,31 € 

BDD Kasongo - Maniema : aménagement de sources d'eau potable dans la zone de santé de Kunda (Croix du Sud)  5.690,49 € 

CAB - Bukavu - Sud Kivu : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la 
souveraineté alimentaire

 95.733,00 € 

Centre de Promotion de la santé - Kangu Mayèumbé : formation des infirmières  8.603,60 € 

GEADES - Mboko : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté alimentaire  45.411,00 € 

Etukivu - Bukavu : bourses sociales en faveur des étudiants défavorisés de l'Université Catholique de Bukavu  7.094,39 € 

Soutenons-nous - N'sele : atelier de formation et de vulgarisation des techniques agricoles respectueuses de 
l’environnement

 6.506,50 € 

Wazee-Wetu - Bukavu : centre pour personnes âgées  18.204,90 € 

Sous-total RDC  231.295,19 € 

RWANDA
Aprojumap - Butare : coopérative de riziculture  35.318,00 € 

Sous-total Rwanda  35.318,00 € 

TOGO
Soleil Energie - Hepké : maintenance du dispensaire  1.539,45 € 

IRFAM - Mokpoko : programme intégré dans la zone d'Hepké (santé, culture, activités génératrices de revenus 
et tourisme solidaire)

 6.450,00 € 

Sous-total Togo  7.989,45 € 
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NOM DU PARTENAIRE & DESCRIPTION DU PROJET  MONTANT 
ZIMBABWE
Zimbabwe Europe Network : plaidoyer pour le Zimbabwe en Europe  1.840,00 € 

PAMUHACHA - Chinhoyi : prévention du VIH/SIDA auprès des adultes et des enfants dans les communautés rurales  10.000,00 € 

Sous-total Zimbabwe  11.840,00 € 

INTER-AFRIQUE
EURAC : étude/plaidoyer pour la résolution des conflits fonciers en Afrique des Grands Lacs  2.500,00 € 

Sous-total InterAfrique  2.500,00 € 

AUTRES ACTIVITÉS
Déplacements - suivis  9.030,60 € 

Points d'appui  34.725,88 € 

Renforcements des capacités  36.711,86 € 

Cotisations  9.888,32 € 

Sous-total autres activités  90.356,66 € 

TOTAL AFRIQUE  663.396,94 € 

AMÉRIQUE LATINE & HAÏTI
NOM DU PARTENAIRE & DESCRIPTION DU PROJET  MONTANT 
BRÉSIL 

CAICO - Sao Paulo : formation des agents et leaders sociaux communautaires à la problématique de l'habitat  10.000,00 € 

CPT - Goiás : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté alimentaire  99.775,71 € 

FETRAF - Goiás : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté alimentaire  23.215,71 € 

CEDAC - Rio de Janeiro : centre d'action communautaire à Campo Grande  5.109,97 € 

Jardim Gramacho - Rio de Janeiro : école de devoirs communautaire à Guanabara  120,00 € 

MST - Goiás : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté alimentaire  23.215,71 € 

Via Campesina - Goiás : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté 
alimentaire

 25.592,50 € 

Sous-total Brésil  187.029,60 € 

GUATEMALA 
CDRO - Totonicapan : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté 
alimentaire

 50.000,00 € 

COINDI - Sololá : participation citoyenne et développement économique des femmes mayas de Solola  24.848,73 € 

MOJOCA - Guatemala City : réinsertion des jeunes de la rue  18.303,64 € 

Paroisse Santiago - Jocotan : éducation intégrale (Radio Chorti)   21.558,83 € 

Panabaj : école de devoirs  en milieu rural  1.953,40 € 

Red Kuchub'al - Totonicapan : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la 
souveraineté alimentaire

 47.000,00 € 

SILOE - Malacatan : centre de formation et hôpital des enfants dénutris  14.308,54 € 

SERJUS - Totonicapan : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté 
alimentaire

 60.000,00 € 

Sous-total Guatemala  237.973,14 € 

HAÏTI 
Bibliothèque - Jérémie : construction  13.618,60 € 

CHANDEL - Port-au-Prince : programme d'éducation civique des enfants et des jeunes des quartiers 
populaires de Bas-Delmas 

 3.000,00 € 

ICKL - Port-au-Prince : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté 
alimentaire

 36.687,03 € 

ICKL - Port-au-Prince : université populaire d’été sur l’économie sociale et solidaire  24.848,73 € 

ICKL - Port-au-Prince : appui institutionnel du travail d’éducation populaire  25.000,00 € 

ICKL - Port-au-Prince : aide d'urgence suite à l’ouragan Matthew  7.000,00 € 

PAPDA - Port-au-Prince : recherche-action sur l’impact des programmes avec VEDEK  7.500,00 € 
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NOM DU PARTENAIRE & DESCRIPTION DU PROJET  MONTANT 
PAPDA - Port-au-Prince : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté alimentaire  83.108,09 € 

PAPDA - Port-au-Prince : aide d'urgence suite à l’ouragan Matthew  75.123,59 € 

SAKS - Port-au-Prince : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté alimentaire  16.554,81 € 

SOFA - Port-au-Prince : appui institutionnel pour le travail de renforcement des femmes dans la société haïtienne  10.000,00 € 

SOFA - Port-au-Prince : aide d'urgence suite à l’ouragan Matthew  16.500,00 € 

Coordination Europe-Haïti : plaidoyer pour Haïti en Europe  1.000,00 € 

Tet kole ti peyizan ayisyen - Port-au-Prince : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires 
vers la souveraineté alimentaire

 15.333,00 € 

Sous-total Haïti  335.273,85 € 

MEXIQUE
DESMI - Chiapas : renforcement de la souveraineté alimentaire dans la région de Los Altos  8.000,00 € 

Sous-total Mexique  8.000,00 € 

NICARAGUA 

AVODEC - Jinotega : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté alimentaire  51.000,00 € 

FODA - Jinotega : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté alimentaire  45.000,00 € 

LA CUCULMECA - Jinotega : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la 
souveraineté alimentaire

 68.000,00 € 

TUKTAN SIRPI - Jinotega : centre pour enfants et jeunes travailleurs  8.000,00 € 

Sous-total Nicaragua  172.000,00 € 

PÉROU 

CHIBOLITO - Cajamarca : programme de protection des enfants et adolescents vivant dans des conditions 
socioéconomiques défavorables 

 49.658,00 € 

GRUFIDES - Cajamarca : appui institutionnel  9.000,00 € 

IPROFOTH - Lima : formation pour travailleurs domestiques  15.940,00 € 

KALLPA - Lima : renforcement des organisations communales de Sául Cantoral  11.350,00 € 

Sous-total Pérou  85.948,00 € 

URUGUAY
Senderos de Vida - Rivera : soutien aux mères adolescentes célibataires issues de milieux défavorisés  2.450,00 € 

Sous-total Uruguay  2.450,00 € 

AUTRES ACTIVITÉS
Déplacements - suivis  15.051,00 € 

Points d'appui  22.159,40 € 

Renforcements des capacités  61.186,44 € 

Cotisations  9.888,32 € 

Sous-total autres activités  108.285,15 € 

TOTAL AMÉRIQUE LATINE & HAÏTI  1.136.959,74 € 

ASIE
NOM DU PARTENAIRE & DESCRIPTION DU PROJET  MONTANT 
INDE 

ADECOM - Pondicherry :  appui d’urgence suite aux inondations  1.365,00 € 

CSEI - Bihar : promotion des opportunités d'éducation inclusive des dalits et autres enfants marginalisés  10.800,00 € 

IRDS - Villupuram : appui d’urgence suite aux inondations  1.365,00 € 

Jana Vikas - Orissa : renforcement civil et politique des dalits dans le district de Kandhamal  15.000,00 € 

Mahabodi - Mysore : scolarisation des enfants  6.176,46 € 

OROSA - Odisha : appui stratégique aux revendications des dalits en Odisha  5.000,00 € 

Premiyoti - Benarès : appui institutionnel de l’école prenant en charge des enfants handicapés  5.758,00 € 

THREAD - Orissa : autosuffisance et participation politique des femmes adivasis  18.000,00 € 

Sous-total Inde  60.734,46 € 
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NOM DU PARTENAIRE & DESCRIPTION DU PROJET  MONTANT 
 PAKISTAN 

Sada-e-Umeed - Khanewal : intégration sociale des enfants handicapés  17.486,21 € 

Sous-total Pakistan  17.486,21 € 

 PHILIPPINES 

AKMK - Iligan City  : programme pour la paix et la protection de l'environnement avec des jeunes des trois 
populations de Mindanao 

 15.000,00 € 

CEAP - Manille : appui aux membres du réseau des écoles catholiques touchées par le typhon Yolanda  5.000,00 € 

CONZARRD - Iligan City : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté 
alimentaire

 29.068,73 € 

DKMP - Iligan City : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté 
alimentaire

 23.895,09 € 

KILOS KA- Iligan City : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté 
alimentaire

 14.612,84 € 

LAFCCOD - Tubod : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté 
alimentaire

 16.139,64 € 

Mi-Hands - Leyte : réhabilitation économique et psychosociale  32.858,00 € 

MTWRC - Iligan City : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté 
alimentaire

 15.985,83 € 

SUMPAY - Iligan City : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté 
alimentaire

 32.294,51 € 

TRIPOD - Iligan City : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté 
alimentaire

 19.761,55 € 

TRIPOD - Iligan City :  appui juridique suite à la criminalisation d’un membre de l’organisation  4.029,12 € 

Sous-total Philippines  211.375,31 € 

AUTRES ACTIVITÉS
Déplacements - suivis  6.020,40 € 

Renforcements des capacités  24.474,57 € 

Cotisations  9.888,32 € 

Sous-total autres activités  40.383,29 € 

TOTAL ASIE  329.979,27 € 

INTERNATIONAUX

NOM DU PARTENAIRE & DESCRIPTION DU PROJET  MONTANT 
INTERNATIONAUX
FIMARC (Assesse) : appui institutionnel au secrétariat international  15.000,00 € 

JOCI (Bruxelles) : appui institutionnel au secrétariat international  15.000,00 € 

MIJARC (Bruxelles) : appui institutionnel au secrétariat international  15.000,00 € 

Commission Justice et Paix : appui institutionnel  18.353,00 € 

Sous-total  Internationaux  63.353,00 € 

AUTRES ACTIVITÉS
Cotisations  9.888,32 € 

Sous-total autres activités  9.888,32 € 

TOTAL INTERNATIONAUX  73.241,32 € 



CARÊME DE PARTAGE

Du 10 février au 24 mars, Entraide et Fraternité a mené 

sa traditionnelle Campagne du Carême de Partage en 

Wallonie et à Bruxelles. Le fil rouge des activités 

d’éducation et de sensibilisation était l’appel à faire le 
lien entre crise sociale et crise environnementale, 

tout en manifestant de la solidarité aux populations 
paysannes de Madagascar. En effet, dans ce pays, ce 

sont les petits paysans qui souffrent le plus de la 

conjonction d’une grave crise politique et sociale, tout 

en étant frappés par les conséquences des change-

ments climatiques.

Inspirée par l’encyclique Laudato Si’ du pape François, 

et en particulier son invitation à écouter tant la clameur 

des pauvres que la clameur de la terre, Entraide et 

Fraternité a mené de multiples animations dans les 

communautés paroissiales, les groupes de solidarité 

et les écoles. Appuyé par les témoignages de 

cinq partenaires malgaches, Entraide et Fraternité a 

proposé au public de 

découvrir la réalité de 

ce pays, mais aussi 

d ’ e m p r u n t e r  u n 

chemin personnel 
vers une société 
écologiquement durable et socialement plus juste, 
en adoptant des habitudes de consommation et de vie 
plus respectueuses de la Terre et des plus démunis. 

À Liège, le 7 mars, une rencontre-débat a rassemblé 

une cinquantaine de personnes au cercle du Laveu, 

pour un regard croisé Nord-Sud sur l’agroécologie. 

Suite à la projection de la vidéo d’Entraide et Fraternité 

Le défi climatique des paysans malgaches, deux témoins 

ont exposé leur point de vue sur la nécessité de 

nouveaux chemins à emprunter pour construire une 

société écologiquement durable et socialement plus 

juste : Faniry, secrétaire régionale de la Coalition 

paysanne de Madagascar (CPM), partenaire d’Entraide 

et Fraternité et Stéphanie, membre de la coopérative 

VOYAGES SCOLAIRES D’IMMERSION

2016 a été une année particulièrement « mobile » pour notre 

Pôle Jeunes, puisque ce ne sont pas moins de trois voyages 
scolaires d’immersion dans un pays du sud qui ont été préparés 

et accompagnés par notre équipe (permanents et/ou volon-

taires). Grâce à cette démarche, lancée depuis quelques années 

déjà, ce sont au total 42 jeunes et 6 enseignants qui ont décou-

vert la réalité sociale, culturelle, politique et économique du 

Pérou, du Rwanda et de l’Afrique du Sud. Ils ont surtout pu 

prendre la mesure des réalisations de nos partenaires dans ces 

pays et de leur impact sur la vie des populations pauvres. 

Après un an et demi de préparation, six élèves de l’Institut 
Sainte-Begge (Andenne) se sont rendu au Pérou durant 

les vacances de Pâques et y ont découvert des réalités 

rurales et urbaines très contrastées ; à l’automne, un 

groupe du Collège Saint-Quirin (Huy) a vécu une série de 

rencontres marquantes avec des jeunes issus des Town-

ships sud-africains ; enfin, une classe de 21 élèves de R
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En Belgique

Des voyages et des rencontres dont  
on ne revient pas comme avant. 



liégeoise Les compagnons de la Terre. S’en est suivi un 

travail en groupe sur les alternatives dans lesquelles 

chacun peut s’engager. 

À l’UCL-Mons, le 9 mars, une conférence ayant pour 
thème « Comment faire face aux changements clima-

tiques à Madagascar ? » a rassemblé quatre-vingt 

personnes. La conférence était organisée par Parte-

nariat Sud, Entraide et Fraternité et Kairos. Quatre 

intervenants y ont réalisé de courts exposés avant un 

large débat avec le public, lequel a souligné le para-

doxe de ce pays : alors qu’il regorge de ressources, 

72 % de la population y survit en situation de pauvreté 

extrême. L’agroécologie, solution prônée par 
Entraide et Fraternité et ses partenaires pour 

reconquérir la souveraineté alimentaire, y prend 

donc toute son importance. 

À Bruxelles, le 6 mars, une célébration eucharistique 
a eu lieu avec la communauté catholique malgache. 
Cette dernière a célébré la joie de sa rencontre avec le 

Père Justin, directeur de la Caritas diocésaine d’Antsi-

rabe et partenaire d’Entraide et Fraternité. Celui-ci a 

présidé la célébration eucharistique aux côtés du Père 

Roger et des Abbés José Nzazi et Philippe Dupriez. 

Dans son homélie, le Père Justin a insisté sur la néces-

saire conversion écologique de chacun et sur la solida-

rité belgo-malgache qui redonne espoir et réchauffe 

les cœurs. Cette belle célébration a été suivie par un 

repas de l’amitié.

l’Institut de l’Assomption (Bruxelles) se sont envolés 

pour le Rwanda dans le cadre de l’opération Move 

with Africa de La Libre Belgique. 

Move with Africa

Cette opération, destinée aux jeunes du secondaire 

supérieur (4e, 5e et 6e) issus de tous les types d’ensei-

gnement et de réseaux, vise à sensibiliser les jeunes à 

la coopération Nord-Sud. Au Rwanda, les jeunes belges 
ont rencontré des familles très pauvres qui sont orga-

nisées au sein de l’association APROJUMAP afin d’amé-

liorer leurs conditions de vie à travers des actions de 

solidarité entre familles. Les jeunes ont travaillé avec les 

familles dans les champs (semer, défricher, labourer…) 

et dans les petits potagers familiaux. Cette expérience 

les a profondément bouleversés. Elle a changé leurs 

regards sur l’Afrique et le développement.
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Nos partenaires ont témoigné en Wallonie et à Bruxelles au  
nom du peuple malgache qui se bat pour un avenir meilleur. 

Célébration eucharistique aux couleurs 
de Madagascar et de la solidarité.

Move with Africa, ou comment les 
jeunes se bougent avec l’Afrique ! 
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ÉCOLES SOLIDAIRES

En 2016, en collaboration avec le 
Secrétariat Général de l’Enseigne-
ment Catholique (SeGEC), Entraide 

et Fraternité a proposé une action 
de solidarité dans les écoles avec 
les Philippines.

Près d’un an après le passage du 

typhon Yolanda, le SeGEC a répondu 

à un appel lancé par son homologue 

philippin et par l’Office International 

de l’Enseignement Catholique. Il 

s’est entouré de l’expertise d’En-

traide et Fraternité, qui a produit 

des outils pédagogiques pour 

aider les classes dans leur 

démarche de compréhension des 

réalités des Philippines.  

Toutes les écoles du réseau catho-
lique ont été invitées à se mobi-
liser et à participer à ce projet qui 

a débouché sur une collecte de 

fonds. Cette action a été l’occasion 

pour les classes de s’ouvrir à une 

région du monde que l’on ne 

connaît pas ou peu et de pratiquer 

l’entraide et la solidarité. 

FILM DEMAIN : PROJECTIONS-DÉBAT

Véritable succès au « box office », le film Demain des 

réalisateurs Cyril Dion et Mélanie Laurent a été projeté 

en de nombreux endroits de Wallonie et Bruxelles, 

suscitant enthousiasme et débats. Différentes écoles 

(et aussi des communautés paroissiales) ont égale-

ment surfé sur ce succès pour provoquer une réflexion 

avec leurs élèves. En 2016, Entraide et Fraternité a 
organisé, co-organisé  ou participé à ces événements, 
apportant un éclairage particulier sur les questions 
de solidarité internationale et de changement du 
système agro-alimentaire. 

Ainsi, par exemple, le 10 mars, au Cinéma Le Parc 
de Charleroi où, dans le débat qui a suivi le film, 

Sœur Léonardine (Centre Saint-Benoît, notre 

partenaire à Fénérive-Est) a expliqué au public le 

travail de terrain à Madagascar avec les paysans 

afin de promouvoir une agroécologie respectant la 

planète mais aussi le combat contre l’agrobusi-

ness qui laisse des paysans malgaches sans 

terres. Les participants ont également parlé de 

leurs expériences personnelles afin de changer le 

monde de Demain.

Le 28 septembre, c’était 

au Collège Saint-Michel, 
à Bruxelles, de projeter 

des extraits du film lors 

de la cérémonie de 

rentrée. Dans le débat 

qui a suivi, plus de 400 

jeunes rhétoricien-nes 

ont exprimé leurs 

envies et propositions 

pour une école plus 

écologique et plus 

solidaire. 

http://enseignement.catholique.be  >  Solidarité Ecoles Philippines

ENSE IGNEMENT CATHOL IQUE

Solidar té
éco es

Philippines

/enseig é Ecolesholique

Opération
Solidarité 
Écoles
Philippines

... quand Entraide et Fraternité nous fait son « cinéma » ! 
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LE FESTIVAL DES FRATERNITÉS

C’est pour célébrer de façon engagée et festive la fin 

de son programme triennal d’activités qu’Entraide et 

Fraternité a mis en œuvre le Festival des Frater-
nités, du 13 au 15 octobre, à Louvain-la-Neuve et à 
Bruxelles. 

Véritable temps fort de l’année, ce festival voulait 

mettre au cœur du débat les questions suivantes : 

dans un monde en crises multiples, la fraternité a-t-

elle encore un sens ? Est-elle facteur de résistance ? 

Est-elle un levier pour le changement ? 

Le 13 octobre, en partenariat avec La Maison du 

développement durable, Entraide et Fraternité a  

accueilli à Louvain-la-Neuve une grande conférence 
d’Hervé Kempf, journaliste, essayiste et fondateur du 

site Reporterre. Devant quelque 120 personnes, 

Hervé Kempf a souligné le lien intime entre la grave 
crise écologique globale et la montée inexorable 
des inégalités. 

Le 14 octobre, à la Tricoterie (Bruxelles), la journée 
dédiée aux jeunes a rassemblé environ 120 jeunes 
venant de six écoles. Dans une ambiance chaleureuse, 

les jeunes ont participé à différents ateliers avant de 

prendre connaissance du message fraternel que leur 

avait adressé Marc de la Ménardière, réalisateur du 

film En quête de sens.  

Le festival s’est clôturé le 15 octobre, à la Tricoterie 

(Bruxelles), par une journée réflexive et festive 
ouverte à tous. Cette dernière a débuté par une célé-

bration internationale, ensuite le public a été dirigé 

vers des ateliers et des visites associatives dans le 

quartier. En fin d’après-midi, une seconde conférence 

accueillait Guy Aurenche, avocat et président du 

CCFD-Terre Solidaire, l’homologue français d’Entraide 

et Fraternité.

La journée n’aurait pas été festive sans la participa-

tion en chansons de la chorale citoyenne Les Motivés 

(Charleroi) et la fanfare Les Zievereir (Bruxelles) et, 

enfin, avec Radio Bistrot (Liège).  

Faire rimer jeunesse et fraternité.

Guy Aurenche fait le pari de la fraternité.  

Festival des Fraternités 2016

Une fanfare « bien de chez nous » aux accents musicaux du monde.



RENCONTRE AU PARLEMENT BELGE

Le 16 février, Mgr Philippe Ranaivomanana, évêque d’Antsirabe à 
Madagascar, a été invité par la Commission des Affaires Étrangères 
de la Chambre des représentants. Il a pu s’exprimer sur l’impor-

tance de faire respecter les droits humains et l’environnement par 

les entreprises multinationales. Entouré par d’autres intervenants 

de haut vol, tels que Raymond Torres (Organisation internationale du 

travail) ou Gaëlle Dusepulchre (Fédération internationale des droits 

de l’Homme), Mgr Ranaivomanana a rappelé qu’une entreprise qui 

ne respecte pas les droits humains est une entreprise qui fait souffrir 

des êtres humains. Il a également évoqué les accaparements de 
terres par des entreprises minières à Madagascar et a donné un 

coup de projecteur sur la situation désastreuse des paysans déplacés 

et déracinés de leurs terres ancestrales ainsi que sur le risque envi-

ronnemental que représentent ces entreprises.

Mgr Ranaivomanana a demandé aux députés belges de défendre 

les plus faibles là où ils le peuvent, notamment en participant 

activement au Conseil international des droits de l’Homme, où le 

soutien à un traité contraignant sur le respect des droits humains 
par les entreprises est en cours de négociation à l’ONU.

MOBILISATION CONTRE LE TTIP ET LE CETA

En étroite collaboration avec la plateforme de la société civile active sur le sujet, Entraide 

et Fraternité a continué de mobiliser le public afin de lui faire prendre conscience des 

dangers de ces traités de libre-échange conçus uniquement dans l’intérêt d’une minorité 

d’acteurs économiques transnationaux et qui remettent en cause des protections sociales 

et environnementales fondamentales au nom de la maximisation du profit. En 2016, cette 

mobilisation a connu un grand coup de projecteur avec l’opposition du Parlement wallon 
au CETA. Le débat a été porté devant le grand public et Entraide et Fraternité y a contribué 

par le biais de plusieurs manifestations, débats et publications.

ANALYSES

Comme chaque année, le secteur Politique 

a produit une série d’analyses collant à des 

sujets d’actualité et aux thèmes de mobili-

sation d’Entraide et Fraternité. Parmi ces 

documents, relevons les suivants : 

L’agroécologie : la panacée pour les 

paysannes ?, par Aurélie Leroy, Camille 

Termote et Carmelina Carracillo. 

L’agroécologie est apparue comme un 

moyen efficace pour atteindre les objectifs 

de souveraineté alimentaire. Cependant, si 

elle peut renforcer l’autonomie des femmes, 

elle peut présenter aussi des limites, notam-

ment parce que le contexte dans lequel ont 

lieu les pratiques agroécologiques reste 

influencé par les rapports de genre. Focus 

sur ceux-ci avec l’analyse en question.

TTIP-CETA : menacés mais toujours 

dangereux, par Maxime Caudron.

Après trois ans de mobilisation citoyenne, 

le TTIP et le CETA semblent vaciller. Face 

à la pression de la rue, la Commission 

européenne entend accélérer la 

manœuvre mais de plus en plus d’États 

membres de l’Union européenne 

émettent des doutes quant au bien-fondé 

de ces traités de libre-échange. Qu’en 

est-il de la situation ? Peut-on s’attendre 

prochainement à la chute du TTIP et du 

CETA ? Cette analyse fait le point sur ces 

deux traités controversés.

ACTIVITÉS DE MOBILISATION ET DE PLAIDOYER
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Au nom des plus faibles des pays du sud,  
Mgr Ranaivomanana a interpellé nos députés. 
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PÉRIODIQUES 

En 2016, 7 numéros du magazine Juste Terre ! 

ont été produits, à raison de 15 000 exemplaires 

en moyenne par numéro. La revue VolonTerre, 

destinée avant au réseau de collaborateurs 

plus proches a, quant à elle, cessé de paraître 

fin 2016. Elle renaîtra en 2017 sous la forme 

d’une lettre électronique. 

COLLECTES 

Les collectes du Carême de Partage ont, 

comme chaque année, été organisées dans la 

plupart des paroisses et unités paroissiales de 

Wallonie et de Bruxelles. L’occasion ici de dire 

MERCI à toutes celles et ceux qui mobilisent 

leurs communautés pour ce geste de partage 
extrêmement important et porteur de sens. 

GROUPES SPORTIFS

Continuant sur la trajectoire positive des dernières années, 

Entraide et Fraternité s’est impliquée dans différents 
événements sportifs. Que ce soit en courant, comme lors 

des 20 Kilomètres de Bruxelles, à vélo, comme lors de la 

deuxième édition du Solidarity Bike ou en marchant, comme 

lors de la marche ADEPS de Laloux, les sportifs solidaires ont 

été nombreux à soutenir Entraide et Fraternité et ses parte-

naires dans les pays du sud. Ils ont été également de plus en 

plus nombreux à s’engager dans ces activités en groupes plus 
ou moins organisés : lors du Solidarity Bike dans les Cantons 

de l’Est, une trentaine de membres du Rotary Club d’Eupen 

étaient de la partie, la 20e marche ADEPS de Laloux était portée, 

entre autres, par toute la paroisse et son ancien curé sportif épris 

de solidarité, notre ami l’Abbé Fernand Streber. 

Un tout grand merci à la communauté internationale des 
Dominicains qui, depuis 4 ans, offre si généreusement dans son 

couvent de Bruxelles une base arrière de choix à tous nos 

coureurs le jour des 20km de Bruxelles. 

RENCONTRE AUTOUR DU TESTAMENT

Le 25 novembre, Entraide et Fraternité a organisé une table-
ronde en collaboration avec la plateforme Testament.be. 
L’idée est de mieux faire connaître les réalisations et visions 
d’Entraide et Fraternité mais aussi, en présence d’un 

notaire, de répondre à toutes les questions juridiques et 
fiscales concernant les legs. À Liège, une trentaine de 
personnes - donateurs, volontaires - se sont réunies pour 

une matinée où les actions des partenaires ont été présen-

tées et le réseau renforcé via les liens conviviaux entre 

volontaires, permanents et donateurs. 

Juste Terre !
Mensuel d’Entraide et Fraternité asbl et de Vivre Ensemble Education asbl | rue du Gouvernement Provisoire, 32 - 1000 Bruxelles

Bureau de Dépôt BRUXELLES X - Numéro d’agrément P201010 (ne paraît pas en juillet et en août)

n°117 - AVRIL 2015 

www.entraide.be

Suivez-nous sur Facebook et Twitte
r

En novembre dernier, lors d’une réunion de la FAO
1 , 

le Pape François a exhorté les hommes politiq
ues du 

monde entier à considérer l’alimentation comme un en-

jeu public mondial prioritaire. 

Le Saint-Père, qui a toujours plaidé en faveur des 

pauvres, n’a pas manqué de souligner que « l’accès de 

tout un chacun à une alim
entation suffisante était u

n droit 

divin », tout en appelant à mettre fin à ce « scandale 

mondial » qu’est la faim. 

La lutte contre la faim et la malnutrition est au cœur de 

l’action d’Entraide et Fraternité depuis de nombreuses 

années. S’inscrivant en faux par rapport aux thèses do-

minantes, notre association conteste vigoureusement 

« la priorité du marché et la
 prééminence du profit, q

ui ont 

réduit la
 nourriture à une chose que l’on peut acheter ou 

vendre et à un objet de spéculation. »  

Alors que 950 millio
ns de personnes re

stent sous-ali-

mentées et que cette situation provoque la mort d’un 

enfant toutes les cinq secondes dans le monde, notre 

conviction est que ce sont les paysans qui sont les mieux 

à même de nourrir la planète. Pour ce faire, ils ont be-

soin de soutien réel de la part des pouvoirs publics, entre 

autres d’une régulation des marchés qui les protège de 

la concurrence déloyale de l’agro-industrie. 

Avec notre association, nous voulons 

suivre l’exhortation papale et répondre 

au scandale de la faim par une 

mondialisation de la solidarité, car 

si un seul de nos frè
res en humanité 

souffre
 de la faim, alors toutes et to

us 

nous souffro
ns aussi avec lui…

  François Letocart

Chargé de communication

Edito 

« Si un seul m
embre souffre, to

us les membres partagent sa souffrance »    (1 Co 12,26)

Dans son message de Carême 2015, le Pape François met en garde les chrétiens contre la mondialisation de 

l’in
diffé

rence qui, aujourd’hui, accompagne la mondialisation économique et financière. Forte de votre appui, 

Entraide et Fraternité, service d'Église et organisation non gouvernementale de coopération au développement, 

veut relever ce défi g
igantesque en solidarité avec ses partenaires… 

Pour que la Terre tourne plus JUSTE !

re si

cart
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Juste Terre !
Mensuel d’Entraide et Fraternité asbl et de Vivre Ensemble Education asbl | rue du Gouvernement Provisoire, 32 - 1000 Bruxelles

Bureau de Dépôt BRUXELLES X - Numéro d’agrément P201010 (ne paraît pas en juillet et en août)
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www.entraide.be

Suivez-nous sur Facebook et Twitter

Largement commentée avant même sa parution, l’ency-

clique Laudato Si’ du pape François a néanmoins réussi 

à susciter la (bonne) surprise une fois révélée au public. 

C’est que ce document est novateur à plus d’un titre. 

Première dissertation papale sur la question environne-

mentale, Laudato Si’ rappelle l’encyclique Rerum Novarum 

qui, à la fin au 19ème siècle, a marqué la prise de conscience 

par l’Église de la réalité de la condition ouvrière. Dans la li-

gnée de ces positionnements historiques sur les questions 

de société, Laudato Si’ fera certainement date.

Ensuite, ce document marque une réelle rupture dans 

la pensée chrétienne, traditionnellement anthro-

pocentrique : « l’homme, centre du monde, dominateur 

de la nature » est rappelé à un rôle plus modeste, ce-

lui de gestionnaire de la nature. Mais ce rôle implique 

d’énormes responsabilités. En effet, si la création est 

confiée aux hommes comme un don de Dieu, il convient 

de la protéger de toutes ses forces. Cela implique une 

« conversion écologique » impérative… 

Enfin, le pape nous fournit un document fondamental qui 

en appelle de lui-même à la mise en place d’un nouveau 

paradigme. Le constat est brûlant : l’ultra-libéralisme 

qui donne la primauté à la « maximisation des profits » 

(que le pape nomme « le fumier du diable ») a tout sim-

plement échoué, se fracassant sur son incapacité à ré-

duire les inégalités sociales et se heurtant aux limites 

physiques de notre planète. Pour François, la crise 

écologique est la manifestation extérieure de la crise 

éthique, culturelle et spirituelle de la « modernité ». Il 

est donc temps de tourner la page. 

Les grincements de dents de cer-

tains, surtout parmi les conserva-

teurs, tenants du modèle dominant, 

ne sont que le signe que le pape a 

tapé juste, fort et bien !

  François Letocart

chargé de communication

Edito 

Laudato Si’, une encyclique révolutionnaire

Septembre, c’est la rentrée et son cortège d’obligations scolaires et professionnelles, ses nouveaux systèmes 

d’organisation familiale, mais aussi ses nouvelles bonnes résolutions. Juste Terre ! vous en propose une de plus : 

« vivre plus simplement pour que d’autres puissent simplement vivre ». Une maxime attribuée à Gandhi et qui 

prend une nouvelle dimension à la lumière de la grave crise écologique que la planète subit aujourd’hui et dont le 

pape François met en évidence les racines dans l’encyclique Laudato Si’.

Pour que la Terre tourne plus JUSTE !

t

n

L

c

gnée de ces

de société, Laudato Si  

Ensuite, ce document marque une réelle ruptu

la pensée chrétienne, traditionnellement anthro-

e : « l’homme, centre du monde, dominateur 

à un rôle plus modeste, ce-

implique 

t
urs tenants d

teurs, tenants
teurs

sont que le signe quigne qu

e sont que le sign

ne sont que le
ne sont que

e le p

ort et biet biebie

tapé juste, fort et bien !n !n !n 

EdEdd

LLLL

JJ
MBREEE

est laaa

n fami

simple

ouvellele

is metet

Juste Terre !

Mensuel d’Entraide et Fraternité asbl et de Vivre Ensemble Education asbl | rue du Gouvernement Provisoire, 32 - 1000 Bruxelles
Bureau de Dépôt BRUXELLES X - Numéro d’agrément P201010 (ne paraît pas en juillet et en août)
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La Convention internationale des Droits de l’enfant de 1989 a instauré l’idée que l’enfant devait faire l’objet d’une 

protection particulière. C’est dans cette optique que des textes ont été adoptés proclamant que l’enfant avait des 

droits spécifiques et une dignité égale à celle des adultes. Mais entre les déclarations et la réalité, il y a souvent un 

gouffre, comme en attestent les partenaires d’Entraide et Fraternité…

Pour que la Terre tourne plus JUSTE !

Édito   
Donner aux enfants ce que l’humanité a de meilleur
À des travailleurs sociaux qui leur demandaient ce qu’ils aimeraient recevoir de la part du père Noël, des enfants des quartiers pauvres de Lima se laissaient aller aux mêmes rêves que ceux de millions d’autres enfants : jouets rutilants et gadgets électroniques clinquants. Mais lorsqu’on leur demanda ce qu’ils aimeraient recevoir de la part de leurs parents, le ton changea radicalement : du temps pour jouer, de l’attention, de la tendresse, de la présence... 

Au Pérou, pays émergent où la pauvreté la plus abjecte cohabite souvent avec un consumérisme effréné, les oubliés de la croissance se battent quotidiennement pour la survie, courant après de petits boulots, glanant toutes les opportunités. 

Dans ces conditions, que reste-t-il à donner à ses enfants ?  
Face à cette situation, l’association Kallpa veut aider ces papas et ces mamans à retrouver du temps et de bonnes pratiques pour mieux se consacrer à leurs enfants. 
Dans un tel contexte de précarité, cela passe non seulement par une mobilisation des familles mais 

aussi par une implication des communautés dans leur ensemble. Pauvres parmi les pauvres, ces dernières s’organisent par elles-mêmes pour ne pas laisser les plus vulnérables sur le bord du chemin. Par la même occasion, elles nous donnent un bel exemple de dignité. 
C’est précisément parce qu’Entraide et Fraternité a été interpellée par des cas comme celui de Lima ou d’ailleurs que nous avons décidé de financer un nouveau programme de défense des droits de l’enfant, centré sur la promotion du droit à la participation. 

Pour une ONG focalisée sur la lutte en faveur de la souveraineté alimentaire, ce ne fut pas un choix évident. Mais comment rester indifférents au sort de ces millions de « mômes du sud », entraînés dans la misère et les injustices d’un monde pensé et dirigé par leurs aînés ?

Travailler à une Terre qui tourne plus juste, c’est aussi lutter pour donner aux enfants ce que l’humanité a de meilleur.

  François Letocart
chargé de communication

ENTRAIDE - JT140 EF 8pp.indd   1
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Communication et récolte de fonds

Laisser une trace solidaire 
lorsqu’on ne sera  plus là... 

Marcher, courir, pédaler ... et récolter ! 

Pour que la Terre tourne plus juste ...
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PRODUITS
Paroisses, écoles et groupes 536.869 €

Dons privés 1.068.626 €

Subsides privés 140.084 €

Subsides publics 1.954.843 €

Autres recettes (y compris legs) 634.313 €

TOTAL 4.334.735 €

CHARGES
Programme partenariat international 2.570.605 €

Programme éducation 709.259 €

Programme plaidoyer 179.724 €

Communication et récolte de fonds 320.036 €

Coordination et administration 555.111 €

TOTAL 4.334.735 €

Dons
privés
25 %

Subsides
publics
45 %

Programme  
partenariat  

international
59 %

Paroisses,  
écoles et groupes

12 %

Autres recettes 
(y compris legs)

15 %

Coordination et 
administration

13 %

Subsides privés
3 %

Communication et 
récolte de fonds

8 %

Programme  
plaidoyer

4 %

Programme  
éducation

16 %
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ACTIF
Immobilisations 742.815 €

Créances 475.354 €

Disponible 698.301 €

TOTAL 1.916.470 €

PASSIF
Réserves 1.166.045 €

Dettes 750.425 €

TOTAL 1.916.470 €

sous réserve de l’approbation de l’Assemblée générale du 17 juin 2017

L’année 2016 s’inscrit dans la ligne du résultat 2015, malgré une légère 
diminution des fonds propres levés. Les dons individuels (916.380 €) 

s’établissent juste sous le million d’€, en diminution de 14 % par 

rapport à 2015. D’autres postes diminuent également, notamment les 

dons collectifs (en diminution de 40 % pour s’établir à 80.392 €). En 

2015 également, les encaisses pour les legs sont en diminution par 

rapport à l’exercice 2015 pour s’établir à 19.058,11 €. Globalement, les 

donations sont donc en diminution de 292.985 € (15 % de diminution) 

pour s’établir à 1.755.000 €, le montant de donations précisément 

inscrit au budget 2016 approuvé par l’Assemblée générale. 

Les subsides publics ont chuté de 16 %, pour s’établir à 1.932.488 €. 

Ceci s’explique par la méthode de comptabilisation des subsides de la 

DGD. Notre ONG finalisait son programme 2014-2016 lors de l’exercice 

et cela entraîne une découpe des tranches de paiement de manière 

différente.  Les subsides privés (140.083 €) ont également diminué 
par rapport à la clôture 2015. Ceci s’explique par divers facteurs, 

notamment le peu de ressources humaines consacrées à cette 

recherche. En 2017, une personne a été spécifiquement engagée pour 

assurer la levée de fonds auprès des fondations privées. 

La somme totale des fonds propres d’Entraide et Fraternité reste 

toujours très importante (plus de 50 % des recettes, ce qui inclut aussi 

les subsides d’origine privée). Ceci nous permet une indépendance 
financière stratégique essentielle et nous donne la capacité de 

continuer à mener nos activités de soutien à des associations de pays 

du sud qui, selon leurs propres priorités, luttent contre la pauvreté, 

promeuvent l’agriculture familiale comme l’un des moyens de lutter 

efficacement contre la faim et promeuvent l’application des droits 

des enfants  (59 % des dépenses). Cela nous permet également de 

poursuivre nos activités de sensibilisation et mobilisation du public 

belge aux enjeux du mal-développement (16 %) et de plaidoyer envers 

les décideurs politiques (4 %). 

Comme lors de l’exercice précédent, une partie moins importante des 
recettes a été consacrée à la récolte de fonds et à la communication 
(8 %), deux activités qui restent capitales pour envisager le futur avec 

confiance et maintenir, voire renforcer, le soutien de nos donateurs et 

sympathisants. 

Les frais administratifs et de coordination restent faibles (7 %, même 

si le tableau présente 13 % car la refacturation a été versée dans cette 

rubrique, alors qu’elle concerne l’ensemble des secteurs d’activité), 

moins de la moitié de ce qui est permis par la législation belge dans le 

secteur des ONG (20 %).

Merci infiniment à tous les donatrices et donateurs, sympathisantes 
et sympathisants, légataires, groupes sportifs et de solidarité, 
paroisses, écoles et activistes qui continuent à nous soutenir « pour 

que la Terre tourne plus juste ! » Sans vous, notre ONG ne pourrait pas 

avoir tout l’impact et le retentissement d’aujourd’hui. 

Merci aussi aux donateurs institutionnels belges et étrangers (Direction 

générale de la Coopération-DGD, Wallonie-Bruxelles International-WBI, 

Ministère de la Communauté Germanophone, CNCD, Consortium 12-

12, Fondation Lebbe-Havenith, EHK-Vienne, La croix du Sud, la Loterie 

Nationale et bien d’autres encore. Avec leur soutien ajouté aux fonds 

que notre public nous confie, un nombre plus important de projets de 

solidarité internationale et d’éducation au développement a pu continuer.

Entraide et Fraternité est membre de l’Association pour une éthique dans les récoltes de fonds (AERF) 
et adhère à son code déontologique dans lequel est repris un droit à l’information.



L’ÉQUIPE D’ENTRAIDE ET FRATERNITÉ ET DES BÉNÉVOLES

www.entraide.be

EN LIGNE

 EntraideEtFraternite #EntraideFrater

BRABANT WALLON
67 chaussée de Bruxelles 

1300 Wavre

GSM 0473 31 04 67 

brabant.wallon@entraide.be

BRUXELLES
14 rue de la Linière  

1060 Bruxelles

T 02 533 29 58 | GSM 0479 56 77 61 

bruxelles@entraide.be

HAINAUT
59 rue Lefèvre 

6030 Marchienne-au-Pont

T+F 071 32 77 42 | GSM 0473 31 02 31

charleroi@entraide.be  

tournai@entraide.be

LIÈGE
72 rue Chevaufosse 

4000 Liège

T 04 222 08 00 | GSM 0473 31 05 89 

GSM 0478 39 19 37  

christophe.cornet@entraide.be

NAMUR-LUXEMBOURG
5 Place du Chapitre  

5000 Namur

Namur : T 081 41 41 22 

GSM 0473 31 05 81 - namur@entraide.be

Luxembourg : GSM 0476 98 73 11 

luxembourg@entraide.be

RÉGION GERMANOPHONE
29 Judenstraße 

4700 Eupen

T+F 087 55 50 32

info@miteinander.be

BUREAUX

SIÈGE
32 rue du Gouvernement Provisoire - 1000 Bruxelles

T 02 227 66 80 | F 02 217 32 59  I  entraide@entraide.be  I  www.entraide.be

Entraide et Fraternité  
BE68 0000 0000 3434

Attestation fiscale pour tout don de 40 € et plus.
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Pour être tenu au courant de notre actualité, de nos coups de cœur, de nos coups de gueule

Entraide et Fraternité est une ONG catholique de solidarité internationale. Elle défend une société plus juste et plus égalitaire en 
appuyant la réalisation de projets de développement définis en partenariat avec des associations locales des pays du sud et en 
menant des actions d’éducation et de plaidoyer en Belgique francophone. 


